( autel bae ¢orne de hautee mauvee

(a chacuble blanche ect toute en fleure,
A travere lec pllec vitraux jaunes

(e coleil ce répand comme un fleuve ;

On chante au graduel : Fi-li-a. !
Diune voix ¢i lentement joyeuse
Quil faudrait croire que cect [extace

D'é~jamaic voir la Reine de¢ cieux ;

(e cermon du tremblotant vicaire
Ect gentil plus que par un dimanche,
Qui dit que pour c€lever dans [air

Faut étre humble et de foi cordiale ;

I/ ajoute, le cher vieux bonhomme,



Que la gloire ultime ect récervée
Sur tous ceux qui vivent dang la pompe,

Aux pauvres decprit et de monnaie ;

On cort de [€glice, apréc lec véprec,
Pour la procescion ¢i touchante
Qui & nom : du foeu de Louic Treize

Cect le cac de prier pour la France.

Paul Verlaive (1844-1896)



